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Profil type de l’habitant ayant répondu à l’enquête

Dans le cadre de ses missions de gestion 
des déchets, le SMICTOM Valcobreizh a 
souhaité évaluer sa politique de préven-
tion des déchets. 

Le Programme Local de Prévention des 
Déchets Ménagers et Assimilés (PLPD-
MA) mis en place en 2022 ambitionne 
de réduire la production de déchets de 
73 kg par habitant d’ici 2027 par rapport 
à 2019. Afin d’atteindre cet objectif, la 
collectivité s’est fixé un objectif de ré-
duction de 30% des ordures ménagères 
résiduelles et de 20% des déchets verts. 

Afin d’encourager les habitants du terri-
toire à réduire le volume de leurs ordures 
ménagères résiduelles, le SMICTOM leur 
propose à tarifs subventionnés :

- des composteurs depuis 2012, 

- des lombricomposteurs depuis 2022.

Depuis, près de 9 000 composteurs et 
135  lombricomposteurs ont été remis 
aux habitants. 

L’enquête téléphonique a été réalisée entre février et juillet 
2025. 593 usagers du territoire, selon un échantillonnage 
aléatoire, ont été contactés (par courrier pour les informer 
de la démarche puis par téléphone). 

959 appels ont été passés. 199 usagers ont répondu aux 
questions. Le taux de réponse a atteint 32%. 

Application d’un redressement des données

La mise en place d’un redressement des données posten-
quête permet de présenter des résultats d’étude représenta-
tifs de la population recherchée.

Le redressement s’effectue sur les variables de catégorie so-
cio-professionnelle et d’âge. Aucun redressement n’a été fait 
sur les éléments liés au mode de gestion des déchets alimen-
taires ni aux typologies de déchets.

Indice de confiance dans l’interprétation des données

En 2024, la population de l’ensemble des communes du ter-
ritoire du SMICTOM Valcobreizh était de 98 957 habitants.

Avec la réalisation de 199 enquêtes sur l’ensemble du ter-
ritoire et en considérant un indice de confiance de 90%, la 
marge d’erreur de cette enquête est de 5,8%. Cette marge 
est légèrement supérieure au standard, mais les résultats 
sont utilisables pour dégager de grandes tendances.

Afin de cibler au mieux ses actions, le 
SMICTOM a souhaité réalisé un état des 
lieux de la pratique du compostage par 
ses usagers. 

Une étude téléphonique a été réalisée 
au cours du premier semestre 2025.

Ses principaux objectifs :

- recueillir des informations sur les pra-
tiques de compostage,

- connaître les freins au compostage,

- savoir si les habitants avaient connais-
sance des offres du SMICTOM en ma-
tière de compostage.

Contexte Méthodologie

Objectifs

Propriétaire 76%
Locataire 24%

Régime d’occupation

Répartition femme-homme des répondants :

Nombre de personnes par foyer

Niveau de diplôme

Type d’habitat Avec jardin Sans jardin
Individuel (95%) 92,5% 2,5%

Collectif (5%) 1,5% 3,5%

1 3%
2 37%
3 22%
4 28%
5 11%

Médiane 3

Aucun 0%
Certificat d’études 1%
Brevet des collèges 1%

CAP/BEP 9%
Baccalauréat 20%

Bac +2 21%
Bac +3/4 19%

Bac +5 et + 28%

Femmes : 32%

Hommes : 68%

Catégorie socio-professionnelle
Agriculteur.ice 3%

Artisan.e/Commerçant.e/
Chef.fe d’entreprise 15%

Cadres et professions in-
tellectuelles supérieures 24%

Professions intermédiaires 5%
Employé.e 33%
Ouvrier.e 9%
Retraité.e 9%

Autres personnes sans 
activité professionnelle 3%

Âge médian des répondants : 38 ans

Cette enquête a été conçue pour refléter la population du territoire du 
SMICTOM Valcobreizh. Les résultats ont été redressés uniquement sur 
les variables de catégories socio-professionnelles. La variable de genre ne 
semblait pas pertinente puisque l’étude s’intéressait à la pratique de com-
postage au niveau du foyer. La variable de localisation ne pouvait être per-
tinente pour cette phase au vu de la quantité de réponses et du nombre 
d’habitants de certaines communes.
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Des personnes interrogées 
ont affirmé composter

60%

Des personnes interrogées 
affirmant composter le font 
en bac, 20% en tas.

80%

Pratique du compostage

Compostage Animaux Ordures 
ménagères

40% 4% 36%20%

Compostage
+

animaux

Mode de traitement des biodéchets

* correspond au compostage des déchets sui-
vants : épluchures, végétaux, agrumes, restes de 
repas, viande et poisson.

Parmi les personnes déclarant composter, 

97% 77%

10%

85% 58% 24%
compostent les 
épluchures

compostent les 
végétaux

compostent les 
agrumes

pratiquent le com-
postage intégral* 

compostent les 
restes de repas

compostent la 
viande et le poisson

Typologie des déchets compostés

Depuis quand compostez-vous ?

Que faites-vous de vos végétaux ?

1 à 3 ans

Moins d’1 an

Gestion in situ dont :
     - paillage = 2%
     - broyage = 3%

5 ans et +

3 à 5 ans

Dépôt en 
déchèterie

44%

10%

14%

32%

60%

40%

Les répondants affirmant pratiquer le com-
postage indiquent que pour une très large 
majorité d’entre eux (97%), ils compostent 
des épluchures. Viennent ensuite les vé-
gétaux (85%) et les agrumes pour plus des 
trois-quarts d’entre eux. Les restes de repas 
sont compostés par un peu plus de la moi-
tié de ceux-ci. Enfin, seulement un quart des 
répondants (24%) indiquent composter de la 
viande ou du poisson.

Parmi les répondants affirmant pratiquer le 
compostage, ils sont 20% à recourir à une mé-
thode hybride de gestion des biodéchets, entre 
le compostage et la valorisation par voie ani-
male (poules, chiens, chats, etc). Seulement 
4% des personnes interrogées affirment ne pas 
composter et donner l’intégralité de leurs dé-
chets de cuisine et de tables à leurs animaux. 

A titre de comparaison, selon l’ADEME, 37% 
des Français compostent en 2024 et 58% trient 
réellement leurs biodéchets.

A noter que 4% des gens possèdent un com-
posteur mais déposent principalement leurs 
biodéchets dans les ordures ménagères. Ils se 
servent de leur composteur uniquement pour 
les végétaux. Cela peut relever d’un manque 
d’informations sur l’utilisation de celui-ci.

Concernant la gestion des végétaux, 60% des 
répondants ont déclaré gérer majoriraire-
ment leurs végétaux à domicile et 40% aller 
en déchèterie. A noter que 3% des répon-
dants ont déclaré pratiquer le broyage et 2%, 
le paillage.

Les répondants pratiquent en grande majori-
té un mode de gestion hybride entre la ges-
tion à domicile et le dépôt en déchèterie, en 
fonction de la typologie de végétaux (tontes 
de pelouses, tailles de haies, etc), de la sur-
face du terrain et de la quantité de végétaux 
à gérer. 

Parmi les répondants, les trois-quarts 
d’entre eux (76%) compostent depuis 
au moins 3 ans. Cela démontre que la 
pratique du compostage est bien an-
crée dans leur quotidien.
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Analyses croisées Niveau de connaissances et de solutions de tri à la source des biodéchets

Les raisons qui incitent à composter ou non

Pratiquez-vous le compostage ?

Compostez-vous ?

Locataire Propriétaire
Oui 44,7% 65,8%
Non 55,3% 34,2%

Selon la superficie du 
terrain (en m²) Oui Non Total

< à 100 5,0%* 21,8%** 11,6%
Entre 101 et 300 18,2% 23,1% 20,1%
Entre 301 et 500 16,5% 23,1% 19,1%
Entre 501 et 1 000 19,8% 17,9% 19,0%
> 1 000 40,5% 14,1% 30,2%
Total 100% 100% 100%

* Les personnes compostant et ayant un jardin de 
moins de 100 m² représentent 5% des personnes 
qui déclarent composter.
** Les personnes ne compostant pas et ayant un 
jardin de moins de 100 m² représentent 21,8% des 
personnes qui déclarent ne pas composter.

Les motivations à composter :

Connaissez-vous les offres proposées par le SMICTOM Valcobreizh concernant le compostage ?

Par quel moyen avez-vous eu connaissance des offres du SMICTOM Valcobreizh concernant les composteurs ?

Les freins à composter :

Faire un geste de tri 
pour l’environnement

44%22%

34%

Obtenir 
du compost

Faire un geste de tri  
pour l’environnement 
+ obtenir du compost

Manque de volonté et 
d’intérêt

Crainte d’attirer les 
rongeurs

A l’intention de composter mais 
n’a pas encore pris le temps

Emménagement récent, 
jardin en travaux

Est locataire et attend de deve-
nir propriétaire

Occupe un appartement Propriété opposé au compostage

Restes donnés aux 
animaux Peur des odeurs

Jardin trop petit

Dispose d’autres solutions pour 
trier ses biodéchets

Produit peu de biodéchets

36%

13,3% 4%

2,7%

1,3%

1,3%

1,3%

12%

12%

8%

4%

4%

Oui

63%

37%

Non

11%
4%

14%

Bouche à oreille

Presse

Réseaux sociaux

Lettre d’informations communale

Autres : 2%

37%

33%

Je Valorizh

Selon le régime d’occupation du logement, il est possible de constater une dif-
férence dans les pratiques, ou non, de compostage. En effet, les locataires com-
postent en moins grande proportion que les propriétaires. Parmi les obstacles au 
compostage, quelques locataires ont souligné le refus du propriétaire d’installer un 
composteur. 

Il peut également y avoir la difficulté à investir dans un composteur lorsque les 
locataires ne sont pas en mesure de se projeter dans le temps dans le logement. 
Enfin, la difficulté à reconnaître la propriété du composteur peut également poser 
un frein. Reste-t-il dans le logement au moment du déménagement ? 

La première des motivations pour les répondants dans la pratique 
du compostage est le geste de tri. Celui-ci est perçu et nommé 
comme un « geste citoyen », un « geste pour l’environnement », « 
du bon sens », ou encore « une volonté de réduire la quantité d’or-
dures ménagères à traiter ». Ces motivations ont été regroupées 
comme étant la volonté de faire le « bon geste de tri ».

Ensuite, certains répondants ont mentionné vouloir faire un « bon 
geste de tri » et en plus de « bénéficier du compost utilisable au 
jardin » comme motivations premières à l’activité du compostage.
Enfin, « bénéficier de compost utilisable au jardin » est le dernier 
motif évoqué par les répondants.

Le frein le plus important 
pour les personnes inter-
rogées est le manque de 
volonté et d’intérêt pour 
le compostage (36%). Ce-
lui-ci est parfois corrélé à 
l’absence d’information 
et de connaissance sur le 
sujet, à l’instar de l’inquié-
tude pour les rongeurs 
(13%), du jardin trop petit 
(4%), ou encore de la peur 
des odeurs (1%).

Quasiment trois-quarts des répondants (70%) déclarent avoir découvert l’existence 
de l’offre de composteurs à tarif réduit du SMICTOM via le magazine des collectivités 
(lettre d’information communale, magazine de l’intercommunalité, lettre d’informa-
tion « Je Valorizh » du SMICTOM Valcobreizh).
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A l’issue de cette phase d’enquête, nous 
avons pu élaborer un profil-type de l’habi-
tant du territoire du SMICTOM Valcobreizh 
pratiquant le compostage. 

Selon les données recueillies, il s’agit d’une 
personne de 39 ans se situant à l’intersec-
tion des catégories socio-professionnelles 
cadres et professions intellectuelles supé-
rieures et employés. Le niveau de diplôme 
associé est situé entre le niveau Bac +3 et 
Bac +5, habitant dans un logement indivi-
duel, dont il est propriétaire. 

Le foyer qu’il compose est constitué de trois 
occupants. Son logement est accompagné 
d’un jardin d’environ 1 000 m². 

Le type de compostage qu’il pratique est en 
bac, qu’il a acquis par le biais du SMICTOM.

Les échanges avec les répondants indiquent clairement que la 
motivation première au compostage est «la volonté de réduire 
ses déchets» et de «préserver l’environnement». Ce que l’on 
peut qualifier de «geste citoyen» pour plus des trois-quarts des 
répondants (78%). 

La crainte des rongeurs constitue un frein important à la pratique 
du compostage. C’est pour cette raison qu’en 2026, le SMICTOM 
propose à la vente un dispositif de grilles anti-rongeurs. 

Cette étude a été accueillie avec engouement et bienveil-
lance par les usagers. Les échanges furent l’occasion de 
présenter les différentes offres du SMICTOM Valcobreizh 
en matière de prévention des déchets, mais également 
de revenir sur le fonctionnement et les missions de la col-
lectivité dans son entièreté (collecte, déchèterie, traite-
ment, prévention, redevance, etc). 

Cette enquête a permis de faire un état des lieux de la 
pratique du compostage sur le territoire, ainsi ce sont 
près de 64% des personnes interrogées qui déclarent 
pratiquer le compostage, et cela à différents niveaux. En 
effet, seulement 10% des répondants déclarent prati-
quer un compostage « intégral ». Cela semble révéler un 
manque de formation et de connaissances sur la pratique 
du compostage.

En revanche, ce sont 80% des répondants qui déclarent 
avoir recours au bac pour pratiquer le compostage, et 
ce sont 39% d’entre eux qui ont pu s’équiper par le biais 
des services du SMICTOM. Cela montre la pertinence de 
continuer à proposer cette offre pour équiper les usagers 
du territoire.

La part des usagers ne pratiquant pas le compostage 

(36%) indique pour première cause de non-pratique le 
manque de volonté et d’intérêt (36%). Et pour les prati-
quants, ceux-ci indiquent le faire en partie comme « un 
geste citoyen » pour au moins 78%. Axer la communica-
tion sur ce point pourrait ainsi permettre un meilleur taux 
de conversion pour les usagers non-pratiquants.

Selon les données recueillies, sur l’ensemble du terri-
toire, ce sont environ 35 625 habitants qu’il resterait à 
convertir à la pratique du compostage. Cela représente 
environ 1 780 tonnes par an d’ordures ménagères à po-
tentiellement réduire, ce qui représente une possible 
économie de traitement des ordures ménagères d’envi-
ron 200 000  € par an.

Le SMICTOM Valcobreizh remercie encore l’ensemble des 
personnes qui ont pris le temps de répondre à cette en-
quête.

Profil type de l’habitant prati-
quant le compostage

Préconisations et ouvertures possibles à la suite 
de l’enquête

Conclusion

Bilan
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